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 Remarquablement préfacé par Hervé Théry, cet ouvrage réunit 18 contributions offrant 

une grande densité de données actualisées et une belle variété d’analyses fines et originales 

consacrées à l’histoire récente et la géo-économie de l’Amazonie. Les coordinateurs de cette 

publication ont su solliciter des historiens, géographes ou économistes compétents de chacun 

des neuf pays se partageant les quelque sept millions de km2 du bassin amazonien. Ainsi, la 

première partie (pp. 1-139) rassemble diverses approches selon les pays concernés.  

L’intégration économique des terres, « pour ne pas les céder », lancée par le régime 

militaire brésilien dans les années soixante a abouti, un demi-siècle après, à un accroissement 

démographique considérable des états amazoniens du Brésil, notamment de villes, et à un 

renouvellement total des ressources économiques : élevage intensif de bovins, production de 

soja, exploitations minières, reléguant dans le passé la célèbre exploitation du caoutchouc. La 

progression de la « frontière agricole » bolivienne marque la production de soja et 

l’exploitation forestière. La culture de la coca ne cesse de croître en Amazonie péruvienne et 

en Amazonie colombienne au détriment de la forêt, tandis qu’en Amazonie équatorienne, 

l’expansion de l’élevage avec la filière laitière est le fait dominant. Du Venezuela ressortent 

les ouvertures de routes, en particulier celle reliant Caracas à Manaus. L’exploitation de l’or 

au Guyana, celle de bauxite au Suriname, le développement de la technologie du bois et du 

tourisme en Guyane, à côté de celui du renommé pôle spatial, complètent l’éventail des 

activités économiques actuelles menées en Amazonie.  

 La seconde partie est davantage orientée sur les effets des politiques économiques et 

sociales mises en place ces dernières décennies en Amazonie (essentiellement au Brésil), à 

l’origine de sa transformation et des problèmes de sa gestion durable et de la conservation de 

sa biodiversité unique au monde. On y découvre d’une part des analyses consacrées à des 

orientations politiques actuelles, aux rapports entre les Amérindiens et les Colons, aux 

Seringueiros (exploitants historiques du caoutchouc), aux éleveurs et aux agriculteurs 

constituant une nouvelle paysannerie, aux ONG et à leur rôle sur les organisations sociales, à 

l’accroissement urbain (qui recouvre déjà les ¾ de la population amazonienne) ; d’autre part, 
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des études d’ordre plus délibérément économique concernant l’exploitation, ordonnée et 

sauvage, du bois et celle de mines.  

 L’Amazonie, analysée de multiples et brillantes façons dans cet excellent ouvrage, 

apparaît dans sa riche diversité, infiniment plus complexe que ne le laissent penser les 

habituelles alertes médiatiques : histoire, présent et futur s’y conjuguent habilement en 

laissant place au rêve à côté des réalités et des interrogations soulevées par la mondialisation 

de l’économie.  

          Denis Vialou 


